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Rrm PROSPECTIVE

l'equilibre devint difficile ä

maintenir3. »

« On peut s'indigner
aujourd'hui du sejour force
dans des camps. On voit
mal comment proceder
autrement etant donne la
masse des refugies et les
exigences du temps de
guerre 4. »

Dans nos exercices, qu'ils
se situent au niveau de la
violence infra-guerriere ou

qu'ils appliquent des
scenarios de defense, on ferait
bien de prendre en compte
les enormes difficultes que
le commandement militaire

rencontre lorsqu'il regoit
l'ordre d'assumer des
täches qui, de pres ou de
loin, touchent aux refugies.

Les moyens en hommes
et en materiels manquent
toujours, les afflux ne sont
pas toujours annonces, les
rapports entre les refugies,

les internes et les populations

civiles restent impre-
visibles, la coUaboration
avec de trop nombreux
partenaires civils et
militaires s'avere toujours
problematique. A tous les
niveaux militaires, on a
tendance ä confier la gestion
des refugies ä des cadres et
ä des formations de qualite
plus ou moins douteuse.

H.W.

3Au 1er juin 1945, on denombre 40 104 internes, dont 6199 Polonais, 21 866 Italiens, 5545 Sovietiques, 1849

Yougoslaves, 3525 Allemands.
* Entre 1939 et 1945, la Suisse a laisse entrer quelque 60 000 refugies, heberge 6000 emigrants dejä
presents au debut du conflit, 60 000 enfants, 66 000 voisins immediats et 104 000 militaires.

Illusion de la frontiere naturelle

De tous les principes evoques pour l'etablissement d'un bornage, celui de la frontiere
naturelle. En realite, la nature commande-t-elle vraiment? La carte, elle-meme, in-

duit en erreur. Ces lignes evidentes ne le sont qu'aux yeux du cartographie... Oü se tra-
cerait la ligne? Le geographe prussien, spiritus rectorde la geopolitique, opposait ä la
conception romaine de la frontiere fluviale celle, germanique, des bassins fluviaux
unifies. Le fleuve, plus qu'une ligne qui separe, serait une zone de contact qui
rapproche et qui lie. Les Romains, d'ailleurs, utilisaient la notion de limes, c'est-ä-dire une
zone frontiere plutöt qu'un frontiere.

La nature, comme toute chose domptee, dit ce que le plus fort lui fait dire, et offre
peu de garanties. Si obstacle il y a, ce serait plutöt dans les grands espaces hostiles
qui, longtemps, ont oppose d'insurmontables barrieres aux efforts de civilisation:
deltas amazoniens, forets trop denses, deserts trop arides. La nature ne suffit pas ä
legitimer une frontiere, hormis la frontiere cötiere.

Peut-etre preparee mais jamais determinee par la nature, la frontiere ne reflete que
des rapports de voisinage, d'oü sa contingence et sa precarite.

Delort Laval, Thibault: «Frontiere d'Etat, reves de nations», Defense nationale, aoüt-
septembre 1995, pp. 118-119.
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